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Posez vos questions à Yvon Robert

Ce numéro de fin d’année revient 
sur les nombreux temps forts de 
2019. Entre le lancement réussi de 
la nouvelle T4, les aménagements 
urbains tout au long de son parcours, 
la redécouverte de notre Cœur de 
Métropole restauré et embelli, 
l’aboutissement de chantiers majeurs 
comme le parvis de la gare Rouen rive 
droite, la Place de l’Hôtel de Ville à 
Sotteville-lès-Rouen ou la voie verte 
Duclair-Le Trait, qui préfigure la 
future Seine à Vélo, l’année 2019 a été 
particulièrement riche. Pour nombre 
de ces chantiers, nous voulions être 
prêts pour l’Armada, rendez-vous 
populaire et touristique exceptionnel, 
qui a tenu toutes ses promesses, avec 
3,8 Millions de visiteurs et nous a 
offert de magnifiques panoramas sur 
nos villes et sur le fleuve.

En 2019 toujours, grâce à la qualité 
de nos entreprises et de nos écoles 
d’ingénieurs, notre Métropole a pu 
porter une expérimentation unique 
en Europe, en rendant possible la 
desserte du campus du Madrillet par 
des véhicules autonomes pleinement 

intégrés à la circulation, ce qui 
nous a valu d’être reconnu par l’État 
« Territoire d’Innovation Grande 
Ambition ». C’est la reconnaissance 
des dynamiques que notre Métropole 
met en place autour des « mobilités 
du futur », pour imaginer et 
organiser un territoire plus apaisé 
et considéré dans toutes ses réalités, 
urbaine comme rurale. 

Mais, bien sûr, 2019 restera marqué 
par le terrible incendie des sites de 
stockage de Lubrizol et Normandie 
Logistique qui, au-delà des questions 
qui demeurent sur les aspects 
sanitaires et environnementaux, 
affecte incontestablement la 
dynamique métropolitaine. Il serait 
irresponsable de sous-estimer les 
efforts qu’il va falloir maintenant 
entreprendre pour redresser l’image 
de notre Métropole, prolonger 
l’action déployée pour améliorer 
environnement et qualité de 
vie, recréer les conditions de 
l’acceptabilité par tous d’une activité 
industrielle en ville, à travers la 
concertation et la transparence. 

Je demeure cependant convaincu 
du potentiel économique, paysager, 
culturel, patrimonial de notre 
territoire, de notre capacité collective 
à approfondir un « vivre ensemble » 
exemplaire. L’objectif partagé avec 
beaucoup d’autres, le long de la vallée 
de la Seine, d’obtenir de l’Union 
Européenne que Rouen devienne 
Capitale Européenne de la Culture 
en 2028, représente pour tous, et 
en particulier pour notre jeunesse, 
une formidable opportunité de nous 
rassembler, de nous projeter et de 
construire un avenir plus apaisé, plus 
ouvert, plus solidaire. Un défi certes, 
mais je ne doute pas de notre capacité 
collective à relever. 

Très belles fêtes de fin d’année à 
toutes et tous, 

Yvon Robert
Président de la Métropole Rouen Normandie
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ILS FONT  L'ACTU

• Viking’s Cup (grade 3 International) 
Du 6 au 9 décembre
• International Bédanne’s Cup 
(grade 2 international) - 10 équipages 
invités + deux qualifiés de la Viking’s Cup
Du 10 au 14 décembre
Tourville-la-Rivière, 
Base de Bédanne

PAULINE  
COURTOIS

Elle navigue à Bédanne depuis 5 ans. 
La Brestoise a choisi le Club de Voile 
Saint-Aubin Elbeuf pour se perfec-
tionner dans sa discipline de prédilec-
tion, le match racing.  
« C’est l’une des meilleures structures 
de France avec un groupe d’entraîne-
ment reconnu à l’international, un petit 
club avec un super palmarès (NDLR : 
désigné Club compétition de l’année 
2018 par la FFVoile), assure Pauline 
Courtois, professeure d’EPS au Havre. 
Je m’entraîne entre Le Havre, Saint-
Aubin et Poses, cela permet de varier 
les conditions de navigation et les 
embarcations. »  
Car le match racing demande 
beaucoup d’expérience : 
« C’est une épreuve tactique, en duel, 
où il faut manœuvrer vite. 
Les bateaux (6 à 12 m) varient en 
fonction des courses. L’enjeu est 
aussi de savoir transposer sa 
technique sur tout type d’embarca-
tion ! » À 30 ans, Pauline maîtrise 
parfaitement la discipline.  
Barreuse – « chef d’orchestre à 

bord » et aussi le seul à collecter 
les points quel que soit l’équipage – 
depuis 2015, elle est déjà en féminine 
double championne de France, 
championne d’Europe, numéro 
un mondiale, a remporté les trois 
dernières coupes du monde… et se 
place 2e et 3e des derniers champion-
nats du monde. 

À un titre de la perfection 

Son prochain challenge est donc là : 
« remporter le championnat du monde 
fin 2020 ! »  Un palmarès unique qu’elle 
partage avec son fidèle équipage : 
Maelenn, Louise, Nathalie et Sophie. 
« Sur le bateau, chacune à son poste est 
indispensable ! »
Mais la voile est aussi l’un des rares 
sports qui prône la mixité. Du 6 au 
14 décembre à Bédanne, elle affron-
tera des équipages mixtes parmi 
les meilleurs mondiaux, dont deux 
autres licenciés du CVSAE. Dans le 
top 50 de ce tableau, elle peut créer 
la surprise… 

Licenciée au Club 
de Voile Saint-
Aubin Elbeuf, la 
compétitrice 
chevronnée 
participe à l’évé-
nement interna-
tional organisé 
à domicile début 
décembre.

NUMÉRO UN MONDIALE DE MATCH RACING FÉMININ À LA BARRE

cvsae.org

© Alan Aubry - Archives Département de la Seine-Maritime
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Des petits plats savoureux préparés 
comme à la maison... c’est le concept 
développé par Isabelle Roux, cofon-
datrice de la marque Les Musts 
bien-être. « Tout est cuisiné à la 
main, ce sont des recettes sans 
additif, sans conservateur, limitées 
en sel, sans gluten, sans lactose ni 
arachide. Les plats sont en bocaux 
et se conservent trois ans », explique 
la cheffe d’entreprise. Installée au 
Marché d’Intérêt National (MIN) 

de Rouen, l’entreprise propose une 
trentaine de plats à commander sur 
internet, livrés à domicile, en points 
relais ou à acheter directement à la 
boutique Le potager à Rouen.
Poulet façon tajine, navarin 
d’agneau, pot-au-feu, daube de 
bœuf, parmentier de canard, quinoa 
ratatouille ou encore trilogie de la 
mer pour les fêtes de fin d’année... 
régalez-vous !

Yann Ghafourzadeh a été élu mi-novembre président de l’agence de développement 
économique Rouen Normandy Invest. Directeur général délégué d’Aptar France 
(fournisseur de pompes et de valves notamment pour l’industrie pharmaceutique) 
dont plusieurs sites sont implantés en Normandie, il est particulièrement impliqué 
dans Polepharma, premier cluster pharmaceutique en Europe qui s’étend du Centre à 
la Normandie. Sa première mission sera de développer l’attractivité du territoire.

Le nouveau – et unique – vélociste du plateau Est en connaît un rayon sur le vélo. 
D’abord simple occupation – « à partir de 9 ans pour m’occuper le mercredi » –, 
puis passion, le vélo est devenu son métier, ce qui le mène à participer à deux 
reprises au Tour de France (1996 et 1997). À la fin de sa carrière de coureur profes-
sionnel, Laurent Genty retrouve l’US Sainte-Austreberthe-Pavilly-Barentin en 
2000. Il en est le manager directeur sportif pendant 15 ans. Licencié économique 
fin 2015, Laurent Genty décide de s’orienter dans la vente et l’entretien de vélos. 
Avec humilité. « J’ai suivi une formation de mécanicien-réparateur à l’Afpa de 
Saint-Étienne-du-Rouvray. J’avais des lacunes à combler, et le matériel évolue 
tout le temps. » Après une première expérience dans un magasin à Rouxmes-
nil-Bouteilles, il se lance à son compte cet automne, avec le catalogue de la 
marque suisse BMC côté magasin et l’entretien toutes marques côté atelier.
LG Bike Store, ZAC des Génetais, 11, rue du Pacifique, Belbeuf.

Comme à la maison

Grand plateau

Développement économique

Isabelle Roux

Laurent Genty

Yann 
Ghafourzadeh

www.lesmustsbienetre.com

rouennormandyinvest.com

© FrankRJ



L'ÉVÉNEMENT DANS LA MÉTROPOLE
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FÊTES DE FIN D’ANNÉE

COMPLÈTEMENT 
GIVRÉE !
La magie de Noël s’invite au cœur de Rouen. Cette année, plus que jamais, 
laissez-vous emporter ! D’abord par la Grande Parade de Noël le dimanche  
8 décembre. Lutins, ours blancs, Reine des Neiges… dix chars et une centaine 
de danseurs costumés traversent la ville pour un spectacle festif et musical 
(départ du pont Corneille à 16h30, arrivée Cours Clémenceau à 19h). 
Jusqu’à la fin de l’année aussi, profitez d’une balade illuminée en ville !  
Le square Verdrel revêt pour la première fois des habits de lumière. 
Transformé en parc enchanté, il offre un parcours féerique au milieu des 
arbres jusqu’au 5 janvier. À combiner, pour les familles, avec une pause animée 
au Refuge givré où un programme d’ateliers et spectacles attend les moins de 
10 ans sous tente, face au Musée des Beaux-Arts (7 au 29 décembre).
Vin chaud, pain d’épices, chocolats… les senteurs et les palais sont à la fête 
sur le traditionnel marché de Noël et ses 83 chalets, place de la cathédrale 
(jusqu’au 31 décembre). Plus loin, faites un vœu à l’arbre du carrefour de la 
Crosse, montez dans la Grande Roue place du Vieux-Marché, élancez-vous 
sur la patinoire de l’île Lacroix pour l’une de ses animations de fin d’année… 
Ou venez simplement vous réchauffer au cœur de Rouen Givrée !

Rouen Givrée, jusqu’au 5 janvier 2020. 
À noter : la trêve hivernale des travaux du 9 décembre au 6 janvier.

Programme sur
rouen.fr



VIVRE  DANS LA MÉTROPOLE

Mont-Saint-
Aignan De l’eau pas si 

dormante

Accessible au public, la nouvelle mare aménagée par la 
Métropole au Parc des Villages, à Mont-Saint-Aignan, 
s’ajoute aux 950 autres sites du territoire. Cette nouvelle 
étendue d’eau, de 90 m2 et 1 mètre de profondeur, joue un 
rôle majeur en matière de biodiversité. Elle vient renforcer 
le réseau de mares qui facilite la migration et la reproduc-
tion d’insectes et d’amphibiens, notamment des espèces 
en voie de disparition comme les tritons, crapauds, 
grenouilles et libellules.
Lancé en 2011 par la Métropole, le Programme MARES a 
pour objectif de préserver, restaurer et valoriser ce patri-
moine naturel. 
Il se décline en plusieurs étapes : localiser tous les points 
d’eau permanents, inventorier les mares jugées priori-
taires pour leur rôle en matière de biodiversité, engager des 
travaux de restauration, créer de nouvelles mares et enfin 
développer les actions d’éducation à la nature en s’appuyant 
sur les mares publiques existantes. Sont concernés les sites 
publics mais aussi privés. Vous pouvez vous aussi vous 
lancer dans la création d’une mare dans votre jardin en 
bénéficiant gratuitement des conseils et d’un accompa-
gnement personnalisé de la Métropole. Précision impor-
tante, pour préserver les mares, ne jamais y mettre de 
poisson rouge. Ce dernier dévore les larves d’insectes, œufs 
d’amphibiens... et menace toutes les espèces naturelles.

Créée dans le cadre du 
Programme MARES de la 
Métropole, la nouvelle mare 
de Mont-Saint-Aignan 
joue un rôle majeur en 
matière de biodiversité et de 
protection des espèces.

La Métropole a réalisé  La Métropole a réalisé  
92 accompagnements de particuliers 92 accompagnements de particuliers 

(42 créations, 50 conseils) et (42 créations, 50 conseils) et 
a accompagné 27 communes  a accompagné 27 communes  

(dont 8 créations).(dont 8 créations).

metropole-rouen-normandie.fr

> Le réseau de pièces d’eau du plateau nord compte plusieurs mares comme ici à Bois-Guillaume.
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Métropole Rouen 
Normandie

mercredi 22, Petit-Couronne du 
jeudi 23 au vendredi 31, Rouen les 
mercredis 8 et 15, Sotteville-lès-
Rouen jeudi 16 et Val-de-la-Haye 
les lundi 27 et mardi 28.

Mon guide pour l’année
Toutes les informations pratiques et 
modalités de collecte propres à votre 
foyer sont soigneusement repor-
tées dans le guide déchets de votre 
commune. L’édition 2020 sera 
distribuée dans votre boîte aux 
lettres mi-décembre.

Retrouvez toutes les informations spécifiques 
à votre commune dans votre guide déchets, sur 
www.metropole-rouen-normandie.fr ou en 
contactant Ma Métropole au 0800 021 021.

Mon beau sapin… valorisé !
Afin de valoriser les sapins de Noël en compost, une 
collecte spécifique est organisée dans les communes 
concernées par la collecte des déchets végétaux 
en porte-à-porte. Celle-ci aura lieu la semaine du 
13 janvier 2020, le jour de collecte habituel de ces 
déchets dans votre commune.  
Les sapins ne doivent pas mesurer plus de 2 mètres 
et doivent être sans décoration (boules, guirlandes, 
flocage). Les supports en bois (bûche) et les sacs à sapin 
sont acceptés. Les habitants ne disposant pas de ramas-
sage de déchets végétaux sont invités à déposer leur 
sapin dans l’une des déchetteries de la Métropole.

Férié… c’est décalé ?
Les semaines des mercredis 25 décembre 2019 et 1er janvier 
2020, les collectes des déchets peuvent être supprimées ou 
reportées avec effet dominos les jours suivants. Consultez 
vos guides déchets !

Changements d’horaires en 2020 !
Les horaires des déchetteries d’Anneville-Ambourville, 
Maromme et Rouen changent à partir du 1er janvier 2020.
Nouveaux horaires :
•	Anneville-Ambourville : changement uniquement le 

lundi, avec une ouverture de 14h à 18h (au lieu de 8h-12h).
•	Maromme et Rouen : ouverture de 8h30 à 18h30, 7j/7. 

Fermeture les jours fériés.

Le plein de sacs
La distribution des sacs de collecte dans les communes 
non équipées de bacs se poursuit en 2020.
En janvier, celle-ci aura lieu à Bonsecours du mardi 6 
au lundi 14, Déville lès Rouen du mercredi 15 au 

Fêtes, jours fériés, nouvelle année :  
la collecte des déchets s’adapte 
et évolue. Débutons 2020 en 
favorisant le compostage des 
sapins de Noël !

Pas de trêve 
pour nos déchets

© Stéphane Desbenoit



VIVRE  DANS LA MÉTROPOLE

Le conseil métropolitain a décidé le 
4 novembre de mettre en place une 
disposition favorisant l’utilisation des 
transports en commun lors des pics 
de pollution. Cette mesure s’adresse 
en particulier aux non-utilisateurs 
ou aux utilisateurs occasionnels du 
réseau Astuce afin de les inciter à ne 
pas utiliser leur automobile. Si le seuil 
d’alerte de pollution atmosphérique 
de niveau 1 est déclenché par arrêté 
préfectoral, il sera possible de circuler 
librement toute la journée sur le 
réseau Astuce en ayant validé une 
seule fois un titre de transport.  
Les titres de transport concernés 
sont : 1 voyage, 10 voyages, 10 voyages 
jeune, senior 20 unités, moderato.

LUTTER CONTRE LES 
PICS DE POLLUTION

Parallèlement à l’évolution des soins liée à l’innovation 
médicale et technologique, l’hôpital Charles-Nicolle se 

modernise dans son architecture afin d’améliorer le confort, 
les parcours de soins et l’accueil des patients. Le site principal 
du CHU a notamment complètement revu son accueil central 

(notre photo), en modifiant la façade et l’accès. Cette mutation 
architecturale s’achève en cette fin d’année par la création d’une 

œuvre dans le cadre d’une commande publique artistique. 
Créée par Olivier Nottellet, Le fond de l’air est une œuvre conçue 
pour accompagner et souligner la nouvelle luminosité des lieux 

où passent chaque jour quelque 4 000 patients.

LE CHU SOIGNE L’ACCUEIL

15 associations* des quartiers prioritaires de 
la Métropole ont été aidées pendant un an par la 

Fondation Vinci grâce à l’opération « Cité Solidaire ». 
108 280 € ont été versés pour mettre en œuvre 

des actions éducatives, culturelles, sportives et 
solidaires en vue d’améliorer la vie des habitants 

de ces quartiers. Elles ont également bénéficié 
de la mobilisation de 17 parrains et marraines, 

collaborateurs d’entreprises du Groupe Vinci qui les 
ont accompagnées dans la mise en place des projets 

et ont pu partager leurs compétences.
* La Cravate Solidaire (notre photo), Association Stéphanaise 

de Prévention Individuelle et Collective (ASPIC), Confédération 
syndicale des familles (CSF), Espoir Jeunes, Association 

Particules, Les mille et une saveurs, Youle Compagnie, Le Sillage, 
Relais Plus, Interm’Aide Emploi, Association Actions et Médiation 

Interculturelle pour l’Intégration (AMII), Taekwondo Élite 76, 
MJC de la région d’Elbeuf, Ensemble Pour Agir (EPA), Divercité !.

QUARTIERS 
SOLIDAIRES©
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Le Parc animalier de Roumare inaugure début décembre l’ensemble de ses 
nouveaux aménagements. Fin 2018 déjà, les habitués découvraient les photos, 
panneaux d’information et jeux sensoriels sous le kiosque ou encore le design 
plus végétal donné aux quatre postes d’observation. L’organisation intérieure 
des enclos était également repensée afin d’offrir des conditions de vie plus 
confortables aux animaux. Courant 2019, le parcours piéton autour du parc a 
quant à lui été agrandi, proposant aux marcheurs de rejoindre la mare Épinay 
puis l’arboretum pour un grand tour de 5 km. Enfin, récemment, le préau (notre 
photo) situé sur le parking a été refait à neuf avec du chêne, une essence locale, 
pour le bonheur des groupes qui s’y abritent avant leur départ en forêt.

LE PARC DE ROUMARE 
ACHÈVE SA MUE

Aidées

203

Depuis 2016 et afin de soutenir l’investissement local, 
la Métropole a mis en place un fonds de soutien à 
l’investissement des 71 communes (FSIC). En 2019, le 
montant des aides au titre du FSIC s’est élevé à 7,3 M€. 
Les petites communes (moins de 4 500 habitants) 
peuvent en plus bénéficier du Fonds d’Aide à 
l’Aménagement (FAA). 600 000 € ont été attribués en 
2019. Ces deux dispositifs permettent de financer des 
investissements en matière d’économies d’énergie, 
d’amélioration des bâtiments communaux...
Les enveloppes attribuées au FSIC et au FAA seront 
reconduites en 2020.

C’est le nombre d’entreprises 
(commerçants, hôpitaux, 
collectivités, entreprises 

privées...) soutenues par la 
Métropole pour les Plans de 
Déplacements d’Entreprise 

(PDE). Objectif : réduire la part 
de l’utilisation individuelle de la 
voiture dans les déplacements et 
promouvoir les modes alternatifs 

(covoiturage, transports 
en commun, vélo) pour les 

trajets domicile-travail et les 
déplacements professionnels  

de plus de 50 000 salariés. 

L’Astuce des fêtes
À l’occasion des fêtes de fin d’année, la Métropole renforce son service 

de transport en commun afin de faciliter les déplacements – et vos 
achats de Noël ! – dans le centre de Rouen ou à Tourville-la-Rivière. 

Vous pourrez ainsi profiter d’une offre plus importante de transport 
sur les lignes de métro, Teor et Fast les dimanches 8, 15 et 22 décembre, 

ainsi que sur la ligne F desservant Tourville les samedis 7, 14 et 21.  
Le Réseau Astuce vous accompagne aussi la nuit du Nouvel An.  

Les métros et Teor continueront de circuler entre 21h et 6h.  
Bus et Fast s’arrêteront quant à eux à 21 h.  

Le 24 décembre au soir, toutes les lignes s’arrêteront à 21h.

reseau-astuce.fr

> L’Espace Jeunesse et Culture de Freneuse.



AGIR  DANS LA MÉTROPOLE

> L’association Guidoline a ouvert fin novembre un atelier vélo à Sotteville-lès-Rouen.
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COP21,  
toujours mobilisés

L
’Accord de Rouen pour le climat, 
signé en novembre 2018, a 
concrétisé l’initiative, unique 

en France, de COP21 locale (déclinaison 
de la COP21 des Nations unies en 2015). 
L’objectif visé par la Métropole et ses 
partenaires : un territoire 100% énergies 
renouvelables en 2050, une diminu-
tion par quatre des émissions de gaz à 
effet de serre et par deux des consom-
mations d’énergie. Après la mobilisa-
tion, l’ensemble du territoire est passé à 
l’action. Plus de 1 100 engagements ont 
été pris par les communes, notamment 
sur la thématique de l’énergie (rénovation, 
construction et énergies renouvelables).

CIT’ERGIE, UN TERRITOIRE ENGAGÉ  

Labellisée Cit’ergie en 2018 sur l’exten-
sion des réseaux de chaleur, le dévelop-
pement du photovoltaïque, la mobilité 
du futur, les pistes cyclables… la Métro-
pole devient le premier territoire français 
aussi largement engagé dans cette 
labellisation. Trois communes pilotes 
(Malaunay, Petit-Quevilly et Rouen) sont 
déjà labellisées. La Métropole accom-
pagne onze nouvelles communes dans 
une démarche de labellisation : Elbeuf, 
Saint-Pierre-lès-Elbeuf, Saint-Aubin-
lès-Elbeuf, Caudebec-lès-Elbeuf, Cléon, 
Oissel, Sotteville-lès-Rouen, Grand 

Plus d’un an après la signature de l’Accord de Rouen pour le Climat, 
aboutissement de la COP21 locale, la mobilisation des communes de la Métropole 
se poursuit. Parmi elles, trois sont labellisées Cit’ergie, onze s’engagent dans la 

labellisation et la majorité mettent en œuvre des actions concrètes. 

Quevilly, Mont-Saint-Aignan, Canteleu 
et Le Trait.  
Plusieurs initiatives sont mises en place 
comme l’ouverture à Sotteville-lès-
Rouen d’un atelier vélo de l’association 
Guidoline. Une quinzaine de communes 
accueillent déjà des animations de « Mon 
p’tit Atelier de la COP21 » qui va à la 
rencontre des habitants.
L’opération nationale Earth Hour, qui 
consiste à éteindre l’éclairage public 
pendant une soirée par an, a été suivie 
par 56 communes en 2019, contre 41 

l’année passée. Au-delà de cet événe-
ment symbolique, la majorité des 
communes du territoire sont engagées 
dans une réflexion sur l’éclairage public 
et 35 pratiquent toute l’année une extinc-
tion totale ou partielle. 
Les citoyens sont aussi acteurs de la 
transition écologique avec notamment 
les 8 000 utilisateurs de l’application 
WAG qui cumule 11 700 défis en accom-
pagnant tous ceux qui souhaitent agir et 
donner une portée collective à toutes les 
actions individuelles. 

> Des communes réduisent l’éclairage public, pendant la nuit, à l’image du Trait.
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Réuni le 19 novembre, le 
jury Créactifs a retenu huit 
lauréats pour la session 
2019 de ce concours visant 
à soutenir des initiatives et 
projets portés par des jeunes 
du territoire.

Les lauréats :
Diane Dufeu (développer les 
actions de l’association La 
Meltinière), Céline Dubois-
Chappée (À nous Grammont, 
activités artistiques), Cédric 
Batantou (Teranga, épicerie 
fine de produits africains), 
Hamedine Sall (CS-Lane, 
solution d’accompagnement 
personnalisé des personnes 
âgées dans les transports 
ferroviaires), Laure Selzère 
(Dermavoine, ligne de 
cosmétiques biologiques et 
éthiques), Clément Szulc 
(CoworkCook, tiers-lieu 
d’accès à la cuisine), Mohamed 
Lamine Touré (production 
et commercialisation d’une 
boisson à base d’hibiscus), 
Vincent Cruder (association 
Pitor pour favoriser la mobilité 
internationale des jeunes).

Appelé le « barboteur de Normandie », le canard de Duclair est une espèce 
rare ancienne issue du croisement de canards sauvages et de canes des 
basses-cours. Reconnaissable à sa bavette blanche sous la gorge, qui lui vaut le 
surnom d’avocat, il est à l’origine de la célèbre recette du canard au sang. Si l’espèce 
est sauvegardée depuis 2015 grâce à l’action du Parc Naturel Régional des Boucles de 
la Seine Normande (PNR) et d’associations locales, son élevage est aujourd’hui relancé. 
Des agriculteurs s’y engagent, alors que la commune du Mesnil-sous-Jumièges va 
accueillir quelques couples de canards duclairois sur son bassin de rétention d’eau.
Au PNR, ce sont 80 canards qui gambadent, dont 65 femelles. Les animaux sont 
répartis sur six parcelles de 350 m², bénéficiant chacune d’un bassin et d’une petite 
cabane, mais aussi d’un parc d’hivernage et d’un bâtiment d’incubation qui permet de 
produire des canetons et de fournir quelques éleveurs.

Créactifs : huit 
lauréats en 2019

Un canard bien élevé

Triticum (blé en latin) souhaite développer un projet 
d’agriculture vivrière (en autoconsommation) et 
périurbaine sur le territoire. Œuvrant pour la 
préservation d’espèces rustiques cultivées par 
le passé et le retour aux low-tech pour cultiver 
les parcelles agricoles, l’association souhaite 
notamment acheter une batteuse, un semoir 
et des semences paysannes. 4 000€ de 
matériel sont soumis à un financement 
participatif lancé via l’appel à projets  
Je participe de la Métropole. L’objectif est 
ainsi de cultiver un hectare de céréales et 
2 000 m² de potager afin de sensibiliser voire 
former la population à ce type d’agriculture. 

Du blé à l’ancienne
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www.kisskissbankbank.com/fr/ 
projects/Triticum

www.pnr-seine-normande.com
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Plébiscitée, la navette fluviale prolonge son expéri-
mentation sur la Seine jusqu’en juillet 2020. L’occasion 
d’analyser au mieux la fréquentation et les usages de ce 
nouveau mode de transport. Rencontre à bord avec l’un 
de ses capitaines. 

Thierry Petit est aux commandes, une semaine sur deux, de la 
navette fluviale depuis le lancement de son expérimentation 
l’été dernier à Rouen, entre les ponts Conquérant et Flaubert. 
« Ma famille travaillait dans le transport routier, moi j’ai choisi le 
fluvial dès 16 ans. J’ai navigué sur des pousseurs pour le commerce, 
des bateaux de croisière… Je connais bien la Seine, assure le 
capitaine darnétalais. Mais pour moi aussi, ce fut une nouvelle 
expérience de navigation ! » La navette fonctionne à l’énergie 
électro-solaire, sans bruit de moteur. « Ça m’a perturbé au 
début, mais je suis 100% pour cette démarche écoresponsable. » 
Un service agréable et humain qui a vite trouvé son rythme 
de croisière : « J’ai embarqué 300 personnes dès la première 
journée. » Quatre mois plus tard, près de 40 000 passagers ont 
testé cette traversée originale de la Seine, l’équivalent d’une 
fréquentation de ligne de bus secondaire sur le territoire. 
« En semaine, on accueille des personnes qui travaillent sur les 
quais, les clients des restaurants le midi… Le week-end, c’est plus 
familial et touristique, les gens se baladent et profitent des services 
d’une rive à l’autre. » À l’image de Lysiane, une habituée du 
service, venue ce jour-là faire découvrir « les navettes du futur » 
à son petit-fils : « je me promène souvent sur les quais, je prends la 
navette pour le plaisir, les plaisanteries du capitaine… et pour éviter 
le pont Flaubert ! » Un engouement partagé par les usagers 
interrogés lors des deux enquêtes qualitatives réalisées 
en août et en octobre. L’une des raisons de la prolongation 
jusqu’au 15 juillet 2020 de l’expérimentation, mais pas la 
seule. Celle-ci doit en effet permettre une analyse et un retour 
d’expérience sur une année complète et l’amélioration de la 
sécurité et de l’accessibilité du service. Déjà, un abri voyageurs 
rive droite, un nouveau ponton et une passerelle moins 
pentue rive gauche sont installés. Thierry a quant à lui changé 
de partenaire. Il navigue aux côtés de son neveu, Alexandre.  
Une transmission de passion au fil de l’eau… 

Les belles  
ondes de la
navette

> La navette fluviale poursuit son expérimentation jusqu’à l’été 2020.

Où l’emprunter ?
Près du 108 rive gauche. 
Près du Ströke rive droite.

Horaires de traversées
En semaine :  
7h30-9h30, 11h30-14h30 et 16h30-19h.
Week-ends et jours fériés :  
11h-19h en continu  
(avec une interruption d’une demi-heure).
Gratuit.
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 CONCERT 

MUSIQUE ET DOUDOUS
Les bébés aussi ont droit à leur concert ! Quatre fois dans 

la saison, l’Opéra de Rouen invite les tout-petits à s’éveiller 
à la musique et aux instruments d’orchestre. Bienvenue aux 

poussettes, tétines et doudous, accessoires indispensables des 
mélomanes en culottes courtes. Entourés de ballons et de tables 
qui mettent à leur disposition feutres et crayons, les bambins de 

0 à 4 ans peuvent découvrir dans une atmosphère chaleureuse et 
décontractée les joies de la musique classique. 

Rouen, Théâtre des Arts, samedi 14 décembre  
à 9h30, 10h30 et 11h30.

 EXPOSITION  

Qu’est-ce qu’un trésor ?
Le thème du trésor est décliné au Muséum d’histoire 
naturelle à Rouen avec l’exposition  
Mon précieux... qu’est-ce qu’un trésor ?. Grâce à un voyage 
à travers les époques et les disciplines (archéologie, 
histoire de l’art, anthropologie...), le musée met à l’honneur 
le trésor et donc la préciosité, le merveilleux à travers une 
sélection de pièces exceptionnelles d’orfèvrerie, fossiles, 
espèces naturalisées... Le mercredi 4 décembre, partez à la 
recherche de trésors lors d’une visite guidée de l’exposition.

Rouen, Muséum d’histoire naturelle,  
du 29 novembre au 23 février 2020.  
Exposition gratuite.  
Visite guidée le mercredi 4 décembre à 15h30. 

www.operaderouen.fr

© François Dugue

© Pauline Gontier

museumderouen.fr
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 SHOPPING

PLAISIR D’OFFRIR
Avant de célébrer les fêtes de fin d’années, le 106 à Rouen vous 

propose de dénicher des cadeaux de Noël tendance et pas comme 
les autres lors de l’événement Plaisir d’offrir#7. L’idée est de mettre 

sous les projecteurs des créateurs, artisans et artistes locaux.  
Sur place, vous trouverez des bijoux, textiles, éditions indépendantes, 

sérigraphies, décorations lumineuses ou céramiques... dans les allées 
animées au son du set d’un DJ local. Un shopping de Noël original ! 

Rouen, Le 106, dimanche 15 décembre à partir de 11h.

 EXPOSITION 

En avant l’Histoire !
Découvrez les combats en armures de Jeanne d’Arc, revivez sa 
condamnation au bûcher… L’Historial Jeanne d’Arc vous plonge au 
cœur du XVe siècle grâce à une reconstitution miniature, en Playmobil, 
des faits les plus marquants de la vie de cette héroïne historique. 
Dans un décor de ville recréée de toutes pièces, des centaines de 
personnages de la célèbre marque sont ainsi mis en scène au service 
de l’Histoire et pour le plaisir des petits comme des grands !

Rouen, Historial Jeanne d’Arc,  
dans les salles de la mythothèque, jusqu’au 5 janvier 2020.  
Tarif unique : 2,50 €, gratuit pour les moins de 6 ans.

 ATELIER 

100% nature
Pour faire patienter vos enfants jusqu’aux fêtes de fin d’année, la Maison 
des forêts propose un atelier de fabrication de décorations de Noël. L’idée 
originale est de réaliser des couronnes, étoiles, guirlandes, boules en mousse et 
décorations de table à partir d’éléments naturels récupérés en forêt comme des 
branchages, pommes de pin, feuillages... Laissez parler votre imagination pour 
réaliser une déco sans artifice, fait main et 100% nature !

Saint-Étienne-du-Rouvray, Maison des forêts,  
dimanche 15 décembre, deux séances de 10h30 à 12h30.  
Sur réservation au 06 48 60 71 07. À partir de 5 ans.
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© Jean-Philippe Broussin

www.historial-jeannedarc.fr
TENTEZ VOTRE CHANCE
Pour gagner l’une des places 
mises en jeu, RDV page 37.
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 EXPOSITION

Les riquiqui s’exposent
Saurez-vous les repérer ? Une vingtaine d’œuvres et objets 

de toute petite taille vont se faufiler pendant quatre mois au 
cœur des collections permanentes du Musée des Beaux-Arts 
et constituer l’exposition Riquiqui !. Sortis des réserves pour 

l’occasion, ces objets ont été sélectionnés par les visiteurs eux-
mêmes parmi une centaine de propositions miniatures soumises 

au vote en ligne pendant un mois. Plus de 9 000 votes ont ainsi été 
recueillis pour cette 4e édition de la Chambre des visiteurs, un 

projet unique en France. Une sélection d’une diversité rare.  
Parmi le Top 3, La Boutique Miniature ou encore  

L’Homme Sandwich (photo)… 

Rouen, Musée des Beaux-Arts,  
du 18 janvier au 18 mai 2020. Entrée libre.

 THÉÂTRE 

Des cris,  
un combat 
Marie Murski a vécu l’enfer des violences conjugales 
pendant près de quinze ans. Elle en a fait le récit 
dans un livre, Cris dans un jardin, adapté au théâtre. 
L’histoire poignante d’une femme et d’un homme pervers 
narcissique dont l’emprise détruit bien plus que sa liberté. 
S’emparer de ce récit au théâtre, c’est offrir un espace 
où cette parole peut se faire entendre, c’est donner corps 
à cette violence qui attaque l’autre dans son identité, 
sa féminité et son humanité. Par son témoignage, Marie 
parle pour toutes ses sœurs d’infortune, pour celles qui 
souffrent et se taisent encore, pour celles qui appellent à 
l’aide, pour celles aussi qui se reconstruisent après.

Grand-Couronne, L’Avant-Scène,  
vendredi 31 janvier à 20h. À partir de 14 ans.

© Yohann Deslandes

© Compagnie des 3 ours

grand-couronne.fr

TENTEZ VOTRE CHANCE
Pour gagner l’une des places 
mises en jeu, RDV page 37.

musees-rouen-normandie.fr
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 SALON 

TROIS JOURS À CHINER
Plus de 200 brocanteurs attendent chineurs et curieux aux Puces 
Rouennaises du 17 au 19 janvier. Mobilier industriel ou des années 1970, 
meubles en bois rustiques, mode vintage, bibelots, livres de collection, 
curiosités, vêtements anciens ou encore objets de décoration sont – entre 
autres – à découvrir dans le dédale des allées. Pour vous guider dans vos 
achats, un service d’experts est mis gratuitement à votre disposition pendant 
toute la durée du salon. L’occasion de chiner un objet rare, compléter une 
collection, personnaliser son intérieur ou tout simplement se faire plaisir !

Grand Quevilly, Parc des expositions,  
du 17 au 19 janvier.

 CONCERT 

MOS DEF/YASIIN BEY
Il a beau changer de nom, passer des scènes de concert aux plateaux de cinéma, 

Mos Def ne réussira pas à faire oublier son premier album, Black on both sides. 
Gorgé de sons, mêlant hip hop, jazz, soul, rock, politiquement engagé, Black on both 

sides prend le contre-pied des rappeurs bling-bling de l’époque pour séduire un 
public éclectique. Yasiin Bey – c’est la nouvelle identité de Mos Def – célèbre les 

20 ans de ce disque culte avec une tournée qui passe par Rouen et le 106.

Rouen, le 106, vendredi 24 janvier à 20h30.

 ATELIERS

Noël aux musées
Les animations de fin d’année se passent aussi dans les musées de la 

Métropole. Au programme notamment : un atelier « mon usine en chocolat » 
à la Fabrique des Savoirs à Elbeuf le samedi 21 décembre et un ciné famille 

le dimanche 22 décembre au Musée des Beaux-Arts à Rouen. Après Noël, 
les animations se poursuivent : le jeudi 26 décembre à 14h30 au musée 

Pierre-Corneille à Petit-Couronne, préparez votre réveillon avec un atelier 
sur la confection d’un photophore de fête pour décorer la table. Le vendredi 

27 décembre, une après-midi festive, un conte et des ateliers flash, vous 
attendent au musée de la Corderie Vallois à Notre-Dame-de-Bondeville. Enfin, 
le samedi 28 décembre à 14h30, préparez vos cartes de vœux personnalisées 

à la Fabrique des Savoirs à Elbeuf grâce à la technique de linogravure.

© DR

© DR

musees-rouen-normandie.fr

www.pucesrouennaises.com

TENTEZ VOTRE CHANCE
Pour gagner l’une des places 
mises en jeu, RDV page 37.

© Getty Images



DÉCRYPTAGE : L’EAU POTABLE

D’où vient l’eau que nous buvons ?
La Métropole Rouen Normandie est chargée de capter, traiter et distribuer l’eau potable à ses 
habitants. Pour produire et garantir une eau de qualité, elle dispose de captages, d’usines de 
traitement et de sites de stockage répartis sur son territoire. Certains captages sont même 
situés hors territoire. 

Découvrez sur la carte l’origine de l’eau potable distribuée dans 
chaque commune.
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D’où vient mon eau ?
Bardouville

Caumont

Darnétal (Carville)

Duclair

Elbeuf (Les Escameaux)

Fontaine-sous-Préaux (Robec)

Hénouville

Jumièges

La Neuville-du-Bosc

Le Trait

Limésy

Maromme

Mauny

Montville

Moulineaux

Oissel

Orival (Nouveau Monde)

Quevillon

Saint-Aubin-Épinay

Saint-Aubin-lès-Elbeuf

Saint-Étienne-du-Rouvray (La Chapelle)

Saint-Léger-du-Bourg-Denis

Saint-Pierre-lès-Elbeuf

Val-de-la-Haye

Vallée du Cailly

(Fontaine-le-Bourg, Montville)

Vallée de l’Andelle

(Pont-Saint-Pierre, Radepont, Douville-sur-Andelle)
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LE CYCLE 
DE L’EAU

POTABLE

Traitement
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et consommation
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Distribution
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La Métropole  
distribue chaque 
année 35 
millions de m3 
d’eau potable, 
soit l’équivalent de 
14 000 piscines 
olympiques.

La Métropole réalise des 
connexions entre ses réseaux 
afin de sécuriser l’approvi-
sionnement en eau potable 
en quantité et en qualité aux 
habitants. Des chantiers parfois 
spectaculaires quand il s’agit 
de relier des secteurs comme 
Quevillon et Bardouville, ou Saint-
Étienne-du-Rouvray et Franque-
ville-Saint-Pierre, ce qui implique 
de passer sous la Seine !

Entre le contrôle 
de l’eau au point 
de captage et son 
arrivée au robinet, 
il se passe entre 
24h et 72h.

Près de 1 300 prélèvements sont analysés chaque 
année, sur la totalité du territoire de la Métropole  
(au niveau des captages, en sortie d’unité de traitement et  
sur l’eau distribuée aux habitants après traitement).



Puis-je consommer l’eau  
du robinet ?
Oui. L’eau du robinet distribuée par la 
Métropole est très contrôlée. Depuis 
l’incendie de Lubrizol, des contrôles 
supplémentaires sont effectués sur les 
points de captage situés dans la zone 
du passage du nuage de fumée, définie 
par l’arrêté préfectoral du 28 septembre 
2019. Aucune trace de contamination 
n’a été relevée. L’eau est bonne à boire et 
utilisable pour la cuisine.

Quel risque de pollution de 
l’eau potable existe-t-il suite 
à l’incendie de Lubrizol ? 
Les points de captage situés dans la zone 
de l’arrêté préfectoral vont chercher l’eau 
dans les nappes phréatiques et dans 
les chambres de captage des sources 
du Robec. Cette eau n’est jamais à ciel 
ouvert. Le risque potentiel de pollution 
provient de l’infiltration naturelle de 
l’eau qui, traversant les différentes 
couches du sol, rejoint les nappes 
phréatiques et les sources. La vitesse de 
ce processus dépend de la nature du sol 
et des roches qui le constituent et peut 
prendre de 24h à plusieurs mois selon les 
points de captage.

Que se passerait-il en cas de 
pollution constatée ?
Entre le contrôle de l’eau au point de 
captage et son arrivée au robinet, il 
se passe entre 24h et 72h. En cas de 
constatation de pollution du point de 
captage rendant l’eau impropre à la 
consommation, celui-ci serait isolé du 
réseau d’approvisionnement et l’eau 
ne serait pas distribuée. L’essentiel des 
réseaux de canalisations étant relié, l’eau 
proviendrait d’un autre point de captage 
propre à la consommation.

Tous les points de captage 
alimentant les 71 communes 
sont-ils concernés par ce 
risque de pollution ? 
Non, seules sept zones de captage sont 
concernées par l’arrêté de la préfecture 
du 28 septembre 2019 définissant les 
zones impactées par le nuage de fumée 
de Lubrizol. Ces zones de captage sont 
celles de Fontaine-sous-Préaux,  
Haute Vallée du Cailly, Maromme, 
Darnétal, Carville/Darnétal, Saint-
Léger-du-Bourg-Denis et Saint-Aubin-
Épinay. Les autres zones (Rive Sud, 
Plateau Est et Secteur Austreberthe)  
ne sont pas concernées. 

Après Lubrizol, le point sur vos interrogations

L’eau du robinet : 
le produit alimentaire le 
plus contrôlé en France

L’eau que nous buvons est 
l’aliment le plus contrôlé.  
Avant d’arriver jusqu’au robinet, 
les usines de traitement rendent 
l’eau potable. Par exemple, l’usine 
de la Jatte à Rouen et la station 
de Moulineaux sont dotées 
d’une technologie de filtre très 
perfectionnée, l’ultrafiltration : 
l’eau passe au travers de 
membranes qui arrêtent tous les 
éléments indésirables (micro-
organismes, bactéries, virus) de 
façon mécanique sans traitement 
chimique. Seule une goutte de 
chlore (pour l’équivalent de 
5 baignoires d’eau) est introduite 
pour éviter les contaminations 
post-traitement. 
Dans le cadre du contrôle 
sanitaire réglementaire, des 
analyses régulières sur l’eau 
brute et l’eau traitée sont 
réalisées par la Métropole sous 
le contrôle de l’Agence Régionale 
de Santé.  

Au total, ce sont près de 
1 300 prélèvements qui 
sont analysés chaque 
année, sur la totalité du 
territoire de la Métropole 
(au niveau des captages, 
en sortie d’unité de traite-
ment et sur l’eau distribuée 
aux habitants après traite-
ment) sur les paramètres 
suivants : 

•	 Turbidité (matières ou parti-
cules pouvant troubler l’eau),

•	 Pesticides,
•	 Métaux, 
•	 Nitrates, 
•	 HAP (hydrocarbure  

aromatique polycyclique)
•	 Bactériologie, 
•	 Solvants, 
•	 Dérivés chlorés.

DÉCRYPTAGE : L’EAU POTABLE
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Cependant par mesure de précaution et 
au vu des inquiétudes de la population, 
les mêmes contrôles* que ceux réalisés 
sur les zones de captage concernées 
par l’arrêté préfectoral seront effectués 
sur trois zones de la rive gauche :  
La Chapelle, Oissel, Moulineaux  
(voir carte en p.20-21).  
 

Quelles mesures de contrôle 
ont été prises sur les zones 
de captage concernées par 
l’arrêté préfectoral ? 
La Métropole Rouen Normandie, 
sous couvert de l’Agence Régionale 
de Santé, a procédé immédiatement 
à des mesures complémentaires aux 
analyses quotidiennes habituelles pour 
ces zones de captage. Les réservoirs 
d’eau de la Métropole de la rive Nord, 
sur laquelle s’est concentré le panache 
de fumée, ont tous été vérifiés et 
protégés des éventuelles entrées d’air 
pollué. Ce contrôle a été mené en lien 
avec l’Agence Régionale de Santé. 
Des analyses ont été réalisées par un 
laboratoire agréé indépendant sous 
le contrôle de l’Agence Régionale 
de Santé dès le 26 septembre 2019 
sur les réservoirs d’eau potable de 
l‘agglomération. Aucune trace de 
contamination n’a été relevée.
Le 10 octobre, l’Agence Régionale de 
Santé (ARS) a annoncé de nouveaux 
résultats dans la zone du panache de 
fumée pour les eaux souterraines, 

à partir de prélèvements réalisés 
entre le 30 septembre et le 7 octobre, 
qui confirment que les substances 
recherchées* sont absentes, en 
dessous des seuils de détection ou 
en concentration très faible et bien 
inférieure aux valeurs sanitaires 
de référence définies par le code de 
la santé publique, l’Organisation 
Mondiale de la Santé ou la Direction 
Générale de la Santé. 

Comment va être assuré  
le suivi sur le court et moyen 
terme ?
L’ARS a validé un protocole de suivi 
précis des sept zones de captage 
concernées, jusqu’à la fin de l’année 
2019, continu, hebdomadaire et 
mensuel, selon les substances et les 
points de captage. Ces zones n’ont en 
effet pas toutes la même vulnérabilité 
aux infiltrations de l’eau, en fonction 
de la nature des sols, notamment le 
degré de perméabilité de la craie. 
Ces contrôles renforcés permettent 
de suivre les éventuels impacts sur 
l’eau des nappes phréatiques sur le 
court et le moyen terme. Un bilan 
sera réalisé au terme de cette période 
en concertation avec les acteurs 
concernés et en particulier les agences 
de l’eau. Les résultats des analyses 
seront publiés au fur et à mesure.

 * Effectuées sous contrôle de l’ARS, 
ces analyses recherchent la présence des 
métaux, des Hydrocarbures Aromatiques 
Polycycliques (HAP) qui sont des composés 
issus de combustion, des solvants chlorés, 
des solvants benzéniques (Benzène, 
Toluène, Xylène), des hydrocarbures, 
des dioxines et furanes, des phtalates et 
des PCB (polychlorobiphényles). 

© Getty Images
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Quelle année !
RÉTROSPECTIVE 2019

2019 restera pour la Métropole l’année de concrétisation de 
nombreux projets améliorant la vie quotidienne de ses habitants et 

montrant le dynamisme de son territoire.  

D2
Grâce à une saison régulière et des 
phases finales exceptionnelles,  
le Rouen Normandie Rugby 
devient le premier club normand 
à accéder à la Pro D2. Le 24 mai au 
stade Diochon, 8  000 spectateurs ont 
poussé les Rouennais pour renverser 
Albi avant d’envahir la pelouse pour 
communier avec les joueurs.
L’événement sportif de l’année, c’est 
la demi-finale de Fed Cup de tennis 
France-Roumanie au Kindarena 
les 20 et 21 avril. Les Françaises se 
subliment pour éliminer l’équipe de 
Simona Halep, numéro 2 mondiale 
et vainqueure de Roland-Garros 
2018. Elles renouvelleront l’exploit 
en Australie les 9 et 10 novembre 
pour remporter la compétition face 
aux Australiennes de Ashleigh Barty, 
numéro 1 mondiale et vainqueure de 
Roland-Garros 2019.

10 000 oufs !
Les 10 000 automobilistes qui 

empruntent chaque jour la route 
Rouen-Duclair (RD982) ont 

apprécié sa réouverture totale à 
la circulation au printemps.  

Pour cela, il a fallu sécuriser la falaise 
de la Chaise de Gargantua, à Saint-

Pierre-de-Varengeville. Une opération 
spectaculaire et périlleuse effectuée 

par des techniciens cordistes.

500
Plus de 500 places de 

stationnement ont été créées 
grâce à l’ouverture de quatre 

nouveaux parkings-relais  

à proximité des grandes lignes de 

transport en commun : 350 places 

au Zénith/Parc Expo, 60 places aux 

Deux-Rivières (Rouen), 80 places 

à la Plaine de la Ronce (Isneauville) 

et 25 places au Maulévrier 

(Mont-Saint-Aignan).
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Et de 4 !
Mise en service le 25 mai,  

la nouvelle ligne T4 permet 
de rejoindre le centre de 

Rouen en 20 minutes depuis 
la station Zénith/Parc Expo. 
Elle reprend sur l’axe nord-sud 

les atouts qui font le succès 
des trois premières lignes Teor 
(+60% de fréquentation entre 

2007 et 2017) sur l’axe est-ouest : 
des véhicules accessibles et 

confortables circulant sur des 
voies réservées.

La ligne sera prolongée jusqu’au 
CHU en 2021-2022.

35 millions
Dotée d’une enveloppe de 

35 millions d’euros, l’opération 
Cœur de Métropole transforme 

le cadre de vie de manière 
spectaculaire dans le centre de 

Rouen, au bénéfice des habitants, 
des commerçants et des visiteurs.

Retrouvez des photos de la  
transformation sur 

metropole-rouen-normandie.fr

4 zones Wifi 
gratuites sont 

opérationnelles depuis 
le printemps à Rouen : 
les parvis de la Gare, de la 
cathédrale, du Musée des 
Beaux-Arts et la place du 

Vieux-Marché.

15 Les 15 serres du Jardin 
des plantes ont été entière-
ment rénovées et rouvertes 
au printemps à l’occasion du 

festival Graines de jardin. Datant 

pour certaines du XIXe siècle, ces 

serres conservent des espèces 

végétales rares voire uniques, 

et accueillent des expositions et 

ateliers ouverts au public.

0h00
Depuis le 25 mai, le dernier départ 
des lignes structurantes du réseau 
Astuce (métro, Teor et Fast) est 
repoussé à 0h00. Un vrai bénéfice pour 
ceux qui sortent ou rentrent tard.

60
60 places assises avec 

accès handicapés, un toit 

panoramique, des écrans 

et des casques audio 

individuels diffusant  

des informations en  

sept langues : 

en service depuis juin, 

le nouveau petit train qui 

promène les touristes dans 

le centre de Rouen est en 

plus 100% électrique.

3,8 millions
Avec 3,8 millions de visiteurs en 

dix jours, et ce malgré une météo 
capricieuse, l’Armada figure parmi 

les grands événements festifs 
nationaux. Cette fréquentation est 

issue des données de signalisation 
fournies par les mobiles via les 
antennes cellulaires d’Orange.  

Le centre-ville de Rouen a accueilli  
2,9 millions de visiteurs pendant  

cette même période.
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1 million
1 million d’euros ont été récoltés 

auprès des habitants grâce au 
financement participatif lancé pour le 

financement du projet d’extension et de 
verdissement du réseau de chaleur de La 
Petite Bouverie (Bois-Guillaume, Bihorel, 

Darnétal et Rouen). Un record national.

13
13 œuvres monumentales 

sont installées au cœur 
de la Forêt Verte depuis la 
rentrée pour redécouvrir 

de façon ludique et 

poétique nos forêts, et 

nous questionner sur notre 

rapport à l’environnement. 

La Forêt Monumentale est 

un parcours accessible 

gratuitement, 7 jours/7.

431
431 millions d’euros vont être 
investis dans neuf quartiers 
prioritaires (39 000 habitants) 
dans le cadre du Nouveau 
programme de renouvellement 
urbain dont les conventions ont été 
signées le vendredi 12 juillet.

220 exposants 
(dont 190 inscrits) font du 

marché de Sotteville-lès-
Rouen le plus grand et varié 

du territoire. Les produc-

teurs, commerçants et clients 

profitent pleinement de la place 

de l’Hôtel-de-Ville réaménagée 

depuis la fin du printemps.

2 prix
La Métropole a reçu le 

15 octobre le Grand Prix 
Revue des Collectivités 

Locales Normandie 2019 de 
l’Aménagement et du cadre 

de vie pour son nouveau 
quartier des musées réalisé 

dans le cadre de l’opération  
Cœur de Métropole et 

inauguré en juin 2019. Autre 
distinction, le projet « Reconquête 
des quais de la Seine à Rouen par 

l’aménagement d’une grande 
promenade fluviale » s’est vu 

décerner, par le Comité des 
ministres, une Mention spéciale 
dans le cadre de la 6e Session du 

Prix du paysage du  
Conseil de l’Europe.

440
Plus grand et plus beau 
après une profonde 
restructuration, l’Espace 
Marc-Sangnier, rouvert à la 
rentrée à Mont-Saint-Aignan, peut 
accueillir 440 spectateurs dans sa 
grande salle dotée d’un des plus 
grands plateaux scéniques
du territoire.

Réseau de chaleur de la Petite Bouverie.

Pause photo ou déjeuner sur la Table des géants, l’une des 13 œuvres de La Forêt Monumentale. 
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2h39
Il est 2h39, le jeudi 26 
septembre, quand les pompiers 
sont alertés d’un incendie sur 
le site Lubrizol. 
Ce sinistre et son panache de 
fumée auront, eux aussi, marqué  
l’année 2019. Malheureusement.

9-9-19 
C’est le 9 septembre 2019 
qu’Yvon Robert a été élu 

président de la Métropole 
Rouen Normandie, à la tête 

de l’exécutif le plus féminisé des 
métropoles françaises. Le maire 

de Rouen succède à Frédéric 
Sanchez, nommé Consul Général 

de France à Québec. 

10
La voie verte mise en service 

cet été sur l’ancienne voie 
ferrée entre Le Trait et 

Duclair propose une agréable  
balade de 10 km.  

À noter également en 2019, la 

liaison entre trames verte et 

bleue dans le secteur d’Elbeuf, 

la poursuite de l’aménagement 

de la voie verte entre CHU et  

Saint-Aubin-Épinay.

2
Graphiques et colorées, 

les premières fresques au 
sol visant à favoriser les 

déplacements piétons sur 
des zones de rencontre ont 
été réalisées aux abords de 

deux écoles, Daudet à Elbeuf  
(notre photo) et à Saint-

Aubin-lès-Elbeuf. 
Trois autres marquages dits 

d’animation devraient voir 

le jour d’ici l’été 2020 sur le 

territoire (à Rouen et Elbeuf). 

Au même titre que les passages 

piétons  3D, leur efficacité est 

évaluée au fil des mois.

La Voie Verte Le Trait-Duclair, testée et approuvée par le nouveau président de la Métropole, Yvon Robert.
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Les GRANDS rendez-vous 2020

Aître Saint-Maclou
La restauration de l’Aître 
Saint-Maclou va plus loin 
que le sauvetage de cet ancien 
cimetière charnier du XVIe 
siècle. Le site – l’un des plus 
fréquentés de la Métropole – 
va devenir un site culturel 
et touristique ouvert sur la 
ville. Tout en conservant son 
cadre paisible, il accueillera un 
centre dédié à la céramique et à 
l’artisanat d’art, un restaurant 
mettant en valeur les richesses 
normandes, une terrasse 
sous-verrière, une galerie 
d’art contemporain et une 
programmation d’animations 
culturelles.
Week-end d’inauguration  
les 25 et 26 avril.

Normandie 
Impressionniste

La quatrième édition 
du festival a l’ambition 

d’être un événement 
qui s’inscrit à son tour 

pleinement 
dans son temps. 

Expositions 

impressionnistes mais aussi 

d’art contemporain, danse, 

théâtre, photographie, 

littérature, colloques 

scientifiques, spectacle son 

et lumière ou guinguettes 

offriront un programme 

riche et diversifié ouvert à 

tous les publics. 

Du 3 avril au 
6 septembre 2020.

Élections municipales 
et métropolitaines

Les élections municipales et 
communautaires se 

tiendront les dimanches 15 et 
22 mars 2020. 

Les électeurs des 71 communes 

de la Métropole voteront pour 

élire les nouveaux conseils 

municipaux, mais aussi pour 

désigner les membres du 

conseil métropolitain. 

Au suffrage universel direct, 

par liste, dans les communes 

de plus de 1 000 habitants. 

Dans les communes de moins 

de 1 000 habitants, ils sont 

désignés parmi les conseillers 

municipaux élus en suivant 

l’ordre du tableau  

(maire, adjoints puis  

conseillers municipaux).
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Festivals et animations 
Ils nous ont cultivés, surpris, éblouis et émus en 2019 et reviennent en 2020 !

SPRING, le festival dédié au cirque contemporain en Normandie, avec de nombreux spectacles dans les communes et 
équipements culturels de la Métropole, dont le Cirque-Théâtre d’Elbeuf. Du 5 mars au 5 avril.
Graines de jardin sur le thème des animaux du jardin, toujours au Jardin des plantes, à Rouen. Les 16 et 17 mai.
Rush, le festival organisé par le 106 sur la Presqu’île Rollet, aura en 2020 Femi Kuti comme artiste invité. Les 29, 30 et 31 mai.
Cathédrale de lumière revient avec deux spectacles emblématiques, Première Impression à l’occasion du festival Normandie 
Impressionniste et Jeanne(s) sur l’épopée de cette héroïne. Du 13 juin au 20 septembre.
Un été dans la Métropole proposera des rendez-vous festifs et culturels pour animer les deux mois d’été.
Les Journées du patrimoine, les 19 et 20 septembre.
Visites d’ateliers d’artistes, qui fêtera ses 10 ans, les 26 et 27 septembre.
La Forêt Monumentale se poursuit pendant toute l’année en Forêt Verte (voir page 26).
Le Panorama XXL proposera une fresque inédite inspirée de la série des Cathédrales de Rouen par Claude Monet à partir de mai.
À noter le retour de Bivouac sous la lune les 20 et 21 juin en forêt de La Londe-Rouvray.

Cœur de Métropole
Si l’essentiel des travaux a été 
achevé en fin d’année,  
la rénovation et l’embellisse-
ment du centre de Rouen va  
se poursuivre place du  
Vieux-Marché, sur les places Foch,  
Basse-Vieille-Tour et Gaillardbois.

Un nouveau crématorium 
Situé à Petit-Quevilly, le nouveau crématorium va permettre, dès 
janvier, de compléter l’équipement de Rouen. Avec son potentiel de 

2 000 crémations par an, il va réduire les délais d’attente pour les proches 
des défunts, tout en leur proposant un lieu de recueillement qualitatif et 

aux dernières normes environnementales. Le système de refroidissement 
des fumées produit de la chaleur qui va être récupérée et réinjectée dans le 

réseau général de chauffage urbain. 

Champ des Bruyères
L’ouverture du Champ des Bruyères 
à l’été 2020 va mettre 28 hectares 
(l’équivalent de 40 terrains de foot)  

à la disposition des habitants.  
Le parc proposera notamment trois 

aires de jeux pour enfants et adultes, une 
pelouse pour se défoule ou pique-niquer, 

un verger conservatoire, des réserves 
écologiques, des œuvres d’art,  

du maraîchage, un café-restaurant, un 
point de vente bio et local…

À partir de l’été 2020.



TRIBUNES   POLITIQUES

GROUPE SOCIALISTE,  
RÉPUBLICAIN 
ET RASSEMBLEMENT

Si l’incendie de Lubrizol et 
Normandie Logistique est encore 
dans tous les esprits, il n’est pas 
question de relâcher nos efforts 
pour améliorer l’environnement et 
la qualité de vie de nos concitoyens, 
renforcer les atouts du territoire dans 
tous les domaines, développement 
économique, mobilités, mise en 
œuvre de la Cop21 locale. C’est dans 
cet état d’esprit, que la Métropole 
a présenté ce mois de novembre 
ses orientations budgétaires pour 
2020 : le budget de la Métropole 
devrait s’établir à environ 820 M€, 
les investissements être proches 
de 250 M€, faisant à nouveau de la 
Métropole le deuxième investisseur 
public régional avec un impact 
considérable sur l’économie 
locale. De grands projets vont 
aboutir comme la rénovation du 
cœur de Métropole, celle de l’Aître 
Saint Maclou, enjeu patrimonial 
inestimable, du Champ des Bruyères, 
poumon vert de 28 ha au cœur 
de la Rive Gauche ou encore la 
réhabilitation de la patinoire Guy 
Boissière. Dans un cadre financier 
maîtrisé, les taux d’imposition 
des ménages et des entreprises 
ne connaîtront aucune hausse. 
Comme chaque année, la Métropole 
fera de ses dispositifs de soutien 
aux communes une priorité en 
reconduisant, voire même en 
augmentant, l’ensemble de ses 
dotations de solidarité.
Très bonnes fêtes de fin d’année à 
toutes et tous !  

Mélanie Boulanger et  
Dominique Randon, pour le groupe

GROUPE FRONT 
DE GAUCHE

Lors du dernier conseil de Métropole, il 
a été décidé d’accorder une tarification 
spécifique en cas de pics de pollution, 
malheureusement de plus en plus 
fréquents sur notre territoire.
Cette mesure est une bonne chose 
mais une avancée timide. L’objectif 
est d’inciter un maximum de 
conducteurs à laisser leur voiture au 
garage ou sur un parking relais et à 
prendre les transports en commun. 
Notre groupe demande donc, depuis 
de longues années, la gratuité les 
jours de pics de pollution et une large 
communication en amont afin de 
faire connaitre cette mesure pour 
qu’elle soit pleinement efficace.  
Il semble que d’autres formations 
politiques soient aujourd’hui d’accord 
avec nous et ce sera sans aucun 
doute un des thèmes des prochaines 
municipales. Par ailleurs, suite 
à l’incendie de l’usine Lubrizol, 
nous avons réaffirmé la nécessité 
de procéder à des analyses de l’eau 
sur tous les points de captages 
et pas uniquement au nord de 
notre Métropole. En effet, les 
nappes phréatiques ne sont pas 
hermétiquement étanches les unes 
par rapport aux autres et se moquent 
de l’axe du vent et des fumées.  
Il nous semble donc nécessaire 
de toutes les surveiller et de faire 
connaitre publiquement les résultats 
de ces analyses.
La préservation de notre 
environnement doit être une priorité 
dans toutes nos décisions politiques 
afin de nous offrir, à toutes et tous, un 
cadre de vie durable.

Noël Levillain, Président du groupe

GROUPE UNION 
DÉMOCRATIQUE 
DU GRAND ROUEN

À l’heure où l’année 2019 s’achève, 
nous pouvons regarder dans le 
rétroviseur et regretter certains 
évènements comme l’incendie de 
Lubrizol, ou regretter des décisions 
prises par l’exécutif comme la 
reconduction du Panorama ou 
l’adoption du PLH en l’état, mais 
également le mouvement social 
dans les transports en commun qui 
oblige de nombreux métropolitains 
à reprendre leur voiture ; ou aller de 
l’avant en souhaitant pour vous, pour 
nous, pour la Métropole une année 
2020 porteuse d’espérance et de 
belles réalisations pour tous.
Les élus métropolitains achèveront 
leur mandat en mars prochain.  
Nous pouvons espérer, 
collectivement, que la dernière 
grande décision, l’adoption du Plan 
Local d’Urbanisme intercommunal 
(PLUi) relèvera du bon sens et du 
respect de l’histoire de chaque 
commune, que le dogmatisme et les 
intérêts particuliers ne l’emporteront 
pas sur l’intérêt général. Les 
habitants de la Métropole, tous les 
habitants, méritent le même égard 
et la même considération de la part 
de cette institution. Notre groupe 
formule le vœu que dans les années 
à venir une plus grande égalité de 
traitement entre les territoires soit 
adoptée et que les décisions soient 
plus transparentes et plus collégiales. 
Belles fêtes de fin d’année et 
meilleurs vœux pour cette  
nouvelle année ! 

Gilbert Renard, Président du groupe
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GROUPE DES ÉLU-E-S 
ET ÉCOLOGISTES 
ET APPARENTÉ-E-S

Le 7 novembre dernier se tenait 
à l’Assemblée Nationale puis au 
Sénat un colloque sur la filière 
fôret-bois. Depuis que l’ONF a fait 
l’objet d’un rapport parlementaire 
cet été, les initiatives se multiplient, 
à la demande de plusieurs 
familles politiques, pour alerter le 
gouvernement et la population.
Nos modes de gestion de la forêt, ses 
usages dans notre société, doivent 
être transformés pour une adaptation 
rapide au changement climatique. Le 
temps long de l’évolution des espèces 
et des milieux est bouleversé par 
le temps court des décisions socio-
économiques qui s’imposent à nos 
espaces forestiers, ainsi que par des 
variations climatiques et biologiques 
déjà concrètes. La forêt, qui nous 
semble si éternelle, suffoque, et dépérit.
Pourtant, elle représente un tiers de 
notre territoire, et elle nous est d’une 
importance vitale. Il est grand temps 
de réfléchir aux forêts de demain, 
avant qu’il ne soit trop tard. Si nous ne 
prenons pas rapidement des mesures 
concrètes pour une gestion favorisant 
la résilience de ces espaces, leur état 
écologique et sanitaire se dégradera 
sous nos yeux impuissants. 
Pour les élu.e.s écologistes de la 
Métropole, plus un arbre ne doit 
par exemple être abattu sur notre 
territoire pour des activités purement 
lucratives ou de loisir. Engageons nous 
pour préserver nos espaces boisés 
et naturels, et renforcer localement 
un travail collectif de fond qui saura 
répondre à ces défis majeurs.

Cyrille Moreau, Président du groupe

GROUPE 
SANS ÉTIQUETTE

Le Congrès des Maires de France 
qui vient de s’achever constitue 
chaque année un moment 
d’échange fructueux entre toutes les 
collectivités territoriales.
Un constat général, souligné 
particulièrement cette année, 
est le rôle primordial de chaque 
Maire et de son équipe municipale 
qui s’exprime notamment lors 
des incidents et événements 
exceptionnels ou tragiques.
La commune, de par sa proximité, 
constitue le premier maillon 
de réactivité, de réconfort et 
d’accompagnement des concitoyens 
en difficulté.
Il apparait donc indispensable 
que dans toutes les formes de 
coopération intercommunale, à 
fortiori lorsqu’elles sont imposées, 
que cette reconnaissance soit établie 
et confirmée.
Il convient que les moyens des 
collectivités de base soient 
préservées, tant au niveau 
décisionnel que financier.

Soyons solidaires dans notre 
Métropole.
Respectons les spécificités de chaque 
commune.
Soyons toujours proches de nos 
concitoyens.

Jean-Marie Masson, Président  
du groupe

RASSEMBLEMENT 
NATIONAL

Texte non parvenu.



À QUI LE TOUR ?

Un prof  
de maths  
qui aime  

les lettres

Votre site préféré ?
Sans hésiter, l’abbaye Saint-Georges à Saint-Martin-de-
Boscherville. J’aime cette architecture et j’imagine à quoi 
pouvait ressembler l’endroit au Moyen Âge. Je me balade 
souvent aussi le long de la Seine à vélo jusqu’à La Bouille.

L’endroit que vous faites découvrir à des 
proches en visite ?
La côte Sainte-Catherine est l’endroit idéal pour voir toute la 
ville, loin de l’agitation.

Votre prochaine découverte ?
J’ai découvert récemment et par hasard, sur internet, le manoir 
de l’Aumônerie, ferme des templiers, à Saint-Martin-de-
Boscherville. Fermés en hiver, le jardin médiéval et la chapelle 
ouvrent à nouveau dès le printemps. Je compte bien m’y rendre !

En une journée, on fait quoi pour découvrir le 
territoire ?
Plein de balades ! La route des Moulins le long du Robec est très 
verdoyante.

Un moment de la journée ?
J’aime le matin, à une terrasse de café. C’est encore calme et 
j’observe les passants. La journée est à nous !

Normand depuis plus de 40 ans, Christian Vassard 
parcourt le territoire à pied, en transports en commun 
et surtout à vélo. Habitant de Mont-Saint-Aignan,  
prof de maths au lycée Pierre-Corneille, à Rouen,  
il aime aussi les mots et la langue française.  
« J’ai participé à la création de La chandelle verte,  
à Ymare, une association proposant des cours de 
théâtre pour adultes et enfants, animés par  
La Comédie Errante, ainsi que des ateliers d’écriture. » 
Christian donne aussi de son temps à l’Association 
Science en Scène et Patrimoine (ASSP). « Elle met 
en valeur le patrimoine scientifique haut-normand. 
Nous contribuons notamment à éditer des livres 
comme Le traité de navigation ou encore Instruments 
scientifiques à travers l’Histoire. »

Chaque mois, un habitant nous parle  
de sa métropole... et désigne  

qui lui succédera dans le prochain Mag.

CHRISTIAN 
VASSARD
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En 2050 ?
Je suis inquiet pour l’avenir, 
notre environnement est menacé. 
Il faut agir maintenant !

Une période de l’année ?
Le printemps car les journées sont longues. Il y a beaucoup 
d’animations culturelles et festives.

Une journée de la semaine ?
J’aime les animations en ville et pourtant j’apprécie le calme du 
dimanche !

Un son ?
Celui de l’orchestre de l’Opéra de Rouen. J’assiste régulièrement 
aux concerts car je suis abonné.

Un rêve/une envie ?
Une ville sans voiture évidemment. Le rêve de tout cycliste !

Un objet fétiche ?
Mon vélo !

Un livre d’ici ?
Madame Bovary de Gustave Flaubert. 

Un film d’ici ?
L’Américain avec Jean-Louis Trintignant et Simone Signoret. 
Le personnage principal revient à Rouen, sa ville natale, après 
avoir passé quinze ans aux États-Unis. 

Une chanson d’ici ?
La chanson Mont-Saint-Aignan d’Allain Leprest. Le chanteur 
et poète a passé son enfance à Mont-Saint-Aignan. La Ville de 
Rouen lui a rendu hommage en donnant son nom à une place.

Un événement qui vous a marqué ?
La tempête de décembre 1999 où deux clochetons de la 
cathédrale de Rouen sont tombés.

Un souvenir ?
Beaucoup de souvenirs !

Une recette ?
Le canard au sang, mais je n’aime pas !

Votre initiative pour préserver  
l’environnement ?
J’en ai plusieurs : je circule déjà à vélo ou en transports en 
commun plutôt qu’en voiture, je trie mes déchets, j’imprime 
sur le verso des documents imprimés et j’ai toujours le même 
téléphone depuis cinq ans.

Un élément : terre, eau, feu ou air ?
Plutôt deux : la terre normande et l’eau du fleuve.

Un moyen de déplacement ?
Le vélo, toujours ! Depuis janvier, j’ai effectué plus de 1 300 
kilomètres en ville et en campagne. 

Christian Vassard donne la parole à Christian Vassard donne la parole à 
Géraldine le mois prochain !Géraldine le mois prochain !

©
 D

R



ÇA VOUS INSPIRE ?

Des fêtes  
à votre image

Vous cherchez des idées pour une déco ou des 
cadeaux tendance et personnels ? Grâce au  
Do It Yourself (Faire soi-même), vous miserez 
en plus sur des fêtes écoresponsables et moins 
chères ! Vous hésitez encore ? Participez à l’une 
des activités gratuites proposées dans plusieurs 
communes de la Métropole avec Mon P’tit Atelier 
COP21 tout le mois de décembre. Vous serez 
guidés, étape après étape, par des associations 
locales dans la réalisation de vos créations, faites 
de matériaux de récupération et d’un peu d’ima-
gination. Broches, nœuds papillon, pochettes à 
partir de poches de jeans, housses de coussins en 
vieux pulls... (le 12 à Saint-Étienne-du-Rouvray 
et le 18 à Elbeuf), boîtes en papier ou plastiques 
recyclés (le 14 à Elbeuf), jardins recréés dans 
des bocaux en verre (les 11 et 12 à Sotteville-

lès-Rouen)… autant d’idées de cadeaux origi-
naux à offrir ou s’offrir. Et dans un emballage en 
tissu réutilisable (le 17 à Saint-Étienne-du-Rou-
vray), c’est encore mieux ! Chemins de table en 
branchages, guirlandes en papier ou pommes de 
pin (les 10 et 14 à Malaunay)… Votre décoration 
ne ressemblera à aucune autre. Même vos cartes 
de vœux et de Noël, dont vous aurez vous-mêmes 
fabriqué le papier avant de le customiser d’objets 
divers récupérés (le 21 décembre à Elbeuf), ne 
pourront être plus personnalisées, pour envoyer 
vos pensées les plus spéciales. Bref, de quoi 
donner du sens, et vos sens, à vos fêtes !

Le rendez-vous

Programme et réservations sur
notrecop21.fr

Elbeuf, Malaunay, Elbeuf, Malaunay, 
Saint-Étienne-Saint-Étienne-

du-Rouvray, du-Rouvray, 
Sotteville-lès-Sotteville-lès-

Rouen...Rouen...
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Disponible sur
Google play et App Store

Disponible sur
Google play et App Store

La nouvelle application  
« My Astuce » (ou MyA), qui 
remplace l’appli « Réseau Astuce », 
va rapidement devenir l’outil indis-
pensable pour se déplacer sur le 
territoire. On y retrouve le plan et 
les horaires du réseau de trans-
ports en commun, mais aussi la 
localisation des parcs à vélos, la 
disponibilité en temps réel des vélos 
en libre service, la localisation et 
disponibilité des parkings, parkings 
relais, des bornes électriques,  
les horaires SNCF, l’info trafic et 
le guidage en temps réel pour les 
automobilistes et les usagers des 
transports en commun. 

My mobilité Bons
débarras !

Jaune 
le taxi

Vous vous débarrassez d’objets 
volumineux ? Premier réflexe : vous 
demander si une seconde vie peut leur 
être offerte. Auprès de connaissances 
ou d’associations type Emmaüs, Envie, 
Résistes… Un geste solidaire participant 
à la réduction des déchets. Autre 
possibilité : faire appel au service de 
ramassage des encombrants (non 
polluants) offert aux particuliers.  
Prenez rendez-vous auprès de Ma 
Métropole et sortez vos encombrants la 
veille au soir. Les autres objets (déchets 
électriques et électroniques par exemple) 
peuvent être portés dans l’une des 
16 déchetteries du territoire ou chez  
votre vendeur.  
Les dépôts sauvages sont soumis à 
amende. Si vous en constatez un,  
appelez Ma Métropole.
Ma Métropole 0800 021 021

Réserver un taxi à proximité de chez 
vous n’a jamais été aussi simple 
grâce à l’application Taxis jaunes 
Rouen Métropole.
Il vous suffit de noter les adresses 
de départ, d’arrivée et le nombre de 
places nécessaires. Une estimation 
du temps et du prix s’affichent sur 
votre smartphone. Vous êtes ensuite 
contactés par un chauffeur.  
Les fonctionnalités de l’application 
se retrouveront prochainement sur 
l’application My Astuce qui facilite 
tous vos déplacements sur  
le territoire (lire ci-contre). 

L’infoLe conseilL'astuce

L'initiative
Maëva OzenneMaëva Ozenne epicerieozenne.wixsite.com/

website

Consommatrice de produits en vrac depuis plusieurs années, Maëva Ozenne s’est lancée fin 

novembre dans l’aventure de l’épicerie Contre-Poids avec son compagnon et associé Paul Calais. 

Elle a posé ses rayonnages rue des Bons-Enfants à Rouen. « À part quelques chaînes de magasins, 

l’offre en matière d’épicerie en vrac indépendante est très restreinte. Il y a clairement un besoin 

dans l’hyper-centre, et une grosse attente dans ce quartier. » Pas d’emballage jetable chez 

Maëva, mais des bocaux et des sacs réutilisables, confectionnés par deux créatrices du 

territoire ; les clients peuvent bien entendu venir avec leurs propres contenants et une 

zone « dons » est à disposition pour les têtes en l’air et les moins fortunés. « Je démarre 

avec un peu plus de 300 références de produits secs et d’hygiène et prochainement de la 

crèmerie… normande évidemment ! Pour le choix des produits, je privilégie le local : pâtes 

du Perche, vin du Pays d’Auge, café torréfié à Rouen… Il y a un peu de bio, mais surtout 

du raisonné et les produits étrangers sont issus du commerce équitable. » Pour Maëva, 

consommer en vrac est « un geste écoresponsable qui favorise les petits producteurs ».

ContrePoidsROUEN



À VOUS DE JOUER ! 

Osez !Osez !
PERCHE 
À SAISIR
Événement incontournable dans le 
panorama de l’athlétisme français, le 
Perche Élite Tour de Rouen revient le 
8 février au Kindarena. Véritable show 
apprécié du public, la compétition se 
joue à guichets fermés depuis 4 ans. 
Sans avoir encore dévoilé de noms, 
les organisateurs annoncent déjà 
pour cette édition 2020 un plateau 
de très haut vol. Les premières têtes 
d’affiche devraient être révélées 
début décembre... Pensez donc à vite 
réserver vos places, en vente depuis 
fin novembre.

kindarena.fr

SERVICES 
RENDUS
Le XXI, c’est le projet porté par 
l’association Trisomie 21 Seine-
Maritime et le chef rouennais, 
Philippe Molinié. Ensemble, ils 
souhaitent ouvrir en avril 2020 un 
restaurant extraordinaire, dont les 
employés en salle et en cuisine seront 
pour la majorité des personnes 
porteuses de trisomie 21.  
Un restaurant-tremplin offrant à 
tous une cuisine gastronomique, un 
lieu chaleureux et bienveillant situé 
au cœur de Rouen. 
Pour soutenir ce projet, vous pouvez 
participer à la collecte en ligne 
ouverte jusqu’à la fin décembre 
sur le site de crowdfunding 
Kisskissbankbank. Dans le cadre de 
son appel à projets Je participe, la 
Métropole s’engage à verser 4 000 € 
aux porteurs du projet si la collecte 
atteint 50% des 11 000 € espérés.  
Vos dons, en fonction de leur montant, 
vous permettront notamment de 
bénéficier d’un café, d’un repas 
ou d’un cours de cuisine dans ce 
nouveau lieu insolite ! 

www.kisskissbankbank.com/fr/
projects/lexxi

Vous aussi, vous avez un projet 
participatif ? Toutes les infos sur 
l’appel au projet sur

jeparticipe.metropole-rouen- 
normandie.fr

PROJET 
BEAUVOISINE
Le projet de rénovation architecturale 
et muséographique du Muséum 
d’histoire naturelle et du musée des 
Antiquités associe étroitement les 
habitants à travers une concertation 
lancée dès les premières réflexions. 
Les collections des deux musées sont 
appelées à fusionner dans un futur 
équipement de la Réunion des Musées 
Métropolitains, dont l’ouverture est 
prévue en 2025. 
Le prochain rendez-vous avec le 
projet Beauvoisine se tient le 12 
décembre, dans le cadre d’une 
réunion « ABCD de la Métropole » 
(ABCD = apprendre, bâtir, 
comprendre, débattre).  
Au programme : partager et échanger 
sur la concertation menée depuis fin 
2018, et ses enseignements pour la 
suite de la fusion des musées.   
Jeudi 12 décembre, de 18h30 à 
20h, dans l’auditorium de l’Hôtel 
des Sociétés savantes situé dans 
les musées Beauvoisine.  
Entrée au 190, rue Beauvoisine. 
Réunion ouverte à tous.© Métropole Rouen Normandie

© Thomas Boivin
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TENTEZ VOTRE CHANCE

ProposezProposez !

La Métropole et ses partenaires vous offrent  
des places pour assister à des spectacles  
dans des salles du territoire. 

Pour tenter de gagner l’une des places mises en jeu en décembre/janvier,  
téléphoner le mardi 10 déc. au 02 32 76 45 01 entre 10h30 et 11h.

 6 places à gagner  
PEER GYNT  
Hâbleur, vaurien, menteur, égoïste, 
sans foi ni loi, le héros d’Ibsen investit 
la nouvelle scène de l’Espace Marc-
Sangnier, à Mont-Saint-Aignan,  
le vendredi 10 janvier à 20h.

cdn-normandierouen.fr

 8 places à gagner  
LE GROS SABORDAGE  
Perchés sur des bastaings, lovés 
dans un hula-hoop géant et armés 
d’une bonne dose d’obstination, 
cinq acrobates évoluent dans un 
espace mouvant au Cirque-Théâtre 
d’Elbeuf, le jeudi 16 janvier à 19h30.

www.cirquetheatre-elbeuf.com  

 10 entrées à gagner  
SALON DES PUCES 
ROUENNAISES  
Pour les chineurs, amateurs d’ar t 
et amoureux de décoration ! 
Grand Quevilly, Parc des 
expositions, du 17 au 19 janvier.

www.pucesrouennaises.com   

 4 places à gagner  
PETITE CHIMÈRE  
Une demoiselle s’amuse à coudre 
le monde de mille et un tissus doux 
et enveloppants, peuplé d’animaux 
colorés, à pois et à rayures, à 
L’Avant-Scène, à Grand-Couronne, le 
mercredi 22 janvier à 10h. Dès 3 ans.

grand-couronne.fr   

 4 places à gagner  
CONCERT MYSTÈRE #2  
L’ar tiste mystère a fait ses armes 
auprès de Pete Doher t y, Ba x ter 
Dury ou Julien Doré. Êtes-vous 

prêt à vous laisser surprendre ?  
Sot teville-lès-Rouen, Trianon 
Transatlantique, vendredi 24 
janvier à 20h30.

www.trianontransatlantique.com

 6 places à gagner  
CRIS DANS UN JARDIN  
Grand-Couronne, L’Avant-Scène, 
vendredi 31 janvier à 20h. À partir de 
14 ans. (Voir page 18).

grand-couronne.fr

D’autres jeux-concours sur la page 

Facebook et le compte Instagram  

de la Métropole.

Cette rubrique aurait pu s’appeler « Courrier des lecteurs », mais c’est « Proposez ! ».  
Vous avez une question, une réaction, un commentaire, une proposition ?  
Soumettez-les au Mag par email (mag@metropole-rouen-normandie.fr) ou par courrier à l’attention de la rédaction 
du Mag, Le 108, 108, allée François-Mitterrand, CS 50589, 76006 Rouen Cedex.

Tout courrier doit être signé. Cependant, vous pouvez demander à ce que seules vos initiales apparaissent en le 
précisant dans votre message.

Le gros sabordage

Peer Gynt

© Hervé Tartarin

© Arnaud Bertereau - Agence Mona
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Bonne-Nouvelle 
se livre

La prison Bonne-Nouvelle, 

Jean-Pierre Machain la 

connaît bien. Brigadier sur-

veillant, il arpente ses couloirs de-

puis 20 ans. « Au-delà du quotidien, je 

me suis toujours intéressé au passé 

de ce lieu, explique celui qui a étudié 

l’histoire de l’art avant de passer 

le concours pénitenciaire. D’abord 

par les anecdotes qui s’y racontent, 

puis en poussant mes recherches 

alors que la prison est menacée de 

fermeture en 2010. » Au point d’en 

devenir un précieux gardien, celui 

d’une histoire jamais racontée. 

Après un premier écrit universitaire 

et plus de dix années à collecter les 

documents d’archives comme les 

témoignages, Jean-Pierre Machain 

publie enfin le premier ouvrage 

historique sur la prison rouennaise, 

l’une des plus anciennes de France 

encore en activité.

Préfacé par l’historien local 

Jacques Tanguy, lui-même épaté 

par la richesse du document, le 

livre retrace l’histoire de la maison 

d’arrêt – et plus largement des 

lieux d’enfermement rouennais 

depuis le Moyen Âge –, mais aussi 

de ceux qui y vivent, détenus, par-

fois célèbres, comme personnels. 

Une forme d’hommage à ceux qui 

l’entourent chaque jour.

« À peine ouverte, Bonne-Nouvelle 

accueille son premier grand crimi-

nel, l’abbé Boullan, de 1861 à 1864. 

Des dates qui confirment que la 

prison a bien ouvert en 1860 et non 

1864 comme beaucoup le pen-

saient. » Et il y en aura d’autres, des 

« voyous » et des découvertes ! 

« Tout le monde connaît l’histoire 

du cannibale, certains savent que 

la douche carcérale a été inventée 

à Rouen… mais personne ne savait 

qu’Albert Spaggiari, connu pour 

le casse de la société générale 

de Nice en 1976, est passé dans 

nos murs ou encore qu’un gar-

dien a été assassiné ici à la fin 

du 19e siècle ! » Des faits illustrés 

de documents inédits, parfois 

conservés au cœur même de la 

prison. Malette anthropométrique, 

courriers, armes artisanales réa-

lisées en détention, objets de culte, 

rondiers… Jean-Pierre Machain 

raconte aussi la vie, parfois 

fantasmée, dans ces murs, à 

travers les âges et les objets du 

quotidien. Une collection riche qu’il 

aimerait un jour voir exposée au 

grand public…

Bonne Nouvelle,  
Histoire de la prison de Rouen
Éditions L’Écho des Vagues, 216 pages, 29 €.

Gardien de l’histoire 
de la prison de 

Rouen, Jean-Pierre 
Machain raconte pour 

la première fois les 
secrets et le quotidien 

de cette dame 
de 160 ans.




